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Dans quelques semaines, nous célébrerons la fête 
de tous les saints. Et cette année encore, de nou-
velles personnes ont été canonisées qui nous sont 

proches : sainte Annette Pelras, native de Cajarc, une des 
seize carmélites martyres de Compiègne en 1794, saint 
Carlo Acutis et saint Pier-Giorgio Frassati, deux jeunes 
italiens dont le rayonnement touche beaucoup de per-
sonnes. Cette revue montre aussi la renaissance de la salle 
capitulaire du monastère où vivait sainte Fleur d’Issendo-
lus, une autre sainte du Lot (XIV° siècle). Il sera question 
également des 800 ans de la venue de saint Antoine de 
Padoue à Rocamadour, et encore de saint François d’Assise 
avec les dix ans de l’encyclique Laudato si. Notre Église 
est une Église des saints. Nous avons besoin de modèles 
et d’intercesseurs, cela ne fait aucun doute, même si le 
Christ est le seul modèle parfait et le seul par qui nos inter-
cessions touchent réellement le cœur du Père. Les saints 
participent à cette intercession unique et salvifique de 
Jésus-Christ parce qu’ils sont intimement unis à Lui.
Notre besoin de modèles est évident, mais il doit être 
sans cesse converti, purifié, ajusté. En effet, l’Église a aussi 
connu trop de faux modèles, qui suscitaient l’admiration 
mais se sont finalement révélés ambigus ou même 
pervers. Parmi les plus tordus, l’abbé Pierre (Emmaüs), 
Jean Vannier (L’Arche), le père Marie-Dominique Philippe 
(frères de Saint-Jean), le « frère Ephraïm » (Communauté 
des Béatitudes), et tant d’autres. Ces personnalités, toutes 
différentes, ont été montées au pinacle, considérées 
comme au-dessus de tout soupçon, faisant l’objet d’articles 
élogieux dans les médias, presque canonisés de leur 
vivant. Heureusement, la sagesse de l’Église exige plusieurs 
années après la mort des présumés saints, avant de les 
canoniser, le temps d’étudier les témoignages positifs 
comme aussi ceux qui sont contradictoires.
Alors, il nous faut nous demander si, au milieu des 
incertitudes si terribles de notre époque, en face des 
divisions de la société et aussi entre membres de l’Église, 
nous ne sommes pas trop à la recherche d’un sauveur : un 
être providentiel qui nous dicterait de façon sûre quel est 
le bon chemin au milieu de tant de contradictions. Nous 

aspirons peut-être à des indications simples et sécurisantes, 
qui nous économiseraient l’exercice du discernement, 
auquel pourtant, l’Église ne cesse de nous inviter. Vivre 
l’Évangile n’est pas un chemin facile, il exige d’approfondir 
sans cesse, de prier, d’avoir une relation personnelle avec 
Dieu et de s’appuyer sur les enseignements de l’Église. 
Les paroles du Seigneur nous poussent en avant. Elles 
ne nous enferment jamais dans des consignes ni des 
injonctions définitives. On y trouve bien des repères, mais 
nuancés, subtils, nécessitant réflexion et aussi confronta-
tion avec les autres chrétiens qui cherchent, comme nous, 
à faire ce que Dieu veut et cela n’est pas déjà écrit. Nous 
devons descendre dans le sanctuaire de notre conscience 
et y écouter la voix de Dieu grâce à laquelle pourra croître 
et parvenir à maturité notre amour de Dieu du prochain.
Une recherche féconde de modèles autour de nous doit 
sans cesse être passée au crible de notre conscience, 
dans la fidélité à Jésus-Christ et à ses paroles. Il n’est pas 
défendu d’admirer quelqu’un ni d’accorder sa confiance. 
Cela peut même nous faire grandir. Mais il est désastreux 
de renoncer à tout esprit critique. Les vrais saints ne 
se prêtent d’ailleurs jamais à l’adulation. Saint Pierre et 
saint Paul se décrivaient sans détour comme de grands 
pécheurs (cf. Lc 5,8 ; 1 Co 15,9). Sainte Annette a dû se 
réfugier au carmel de Compiègne pour fuir le risque de 
séduire car sa beauté la rendait attirante. La sainteté de 
Pier-Giorgio Frassati est demeurée inconnue de sa propre 
famille et n‘est apparue qu’à sa mort. Sainte Fleur passait 
souvent pour folle aux yeux de ses sœurs. François d’Assise 
a été mis à l’écart par ses frères qui le jugeaient, non sans 
raison, incapable d’administrer l’ordre franciscain devenu 
vite très nombreux. Les vrais saints n’étouffent jamais 
l’esprit critique autour d’eux, ils n’enfument pas les autres 
et se savent faibles et limités, confiants davantage en la 
grâce de Dieu qu’en leurs propres forces. La fraternité 
entre chrétiens a aussi cette utilité majeure : nous aider 
les uns les autres à n’idolâtrer personne et à chercher 
vraiment ensemble, à plusieurs, en Église, la vérité et le 
chemin du bien.

Editorial 

L’Église des saints : vrais et faux modèles
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“Je crois que Saint-Antoine de Padoue nous apprend aussi l’authenticité et la liberté.  
Authenticité parce que c’est un homme qui voulait vivre une vie non pas banale 

et médiocre, mais une vie authentique, cohérente entre ce qu’il disait, ce qu’il 
prêchait et ce qu’il vivait. Et de l’autre côté, il y a aussi cette liberté extraordinaire […] 

Il avait une parole libre […] Il ne prêche pas pour briller, 
il prêche pour éveiller et réveiller les consciences.”  

                                                        Cardinal François Bustillo

+ Mgr Laurent CAMIADE, 
évêque du diocèse de Cahors
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Ce vendredi 20 juin, de nombreux fidèles se sont 
rassemblés pour fêter les 800 ans du passage 
du Saint à Rocamadour. Une grande procession 

leur a permis de suivre la statue de Saint Antoine 
de Padoue depuis l’Hospitalité jusqu’au Sanctuaire. 
Ensemble, les pèlerins ont marché jusqu’au parvis 
du Sanctuaire dans un esprit de recueillement et de 
prière.
Étaient présents son Éminence le Cardinal Bustillo, 
mais également Mgr Camiade et Mgr Lagleize. Pour 
assurer le bon déroulement de cette soirée, environ 
soixante bénévoles ont répondu présents. Leur 
dévouement a largement contribué à la beauté de 
cet événement. 

Une marche couronnée par la bénédiction de 
la statue

Huit hommes, dont plusieurs chevaliers de Colomb, 
ont porté la statue de Saint Antoine. Tout au long du 
chemin, des méditations du Saint sur la Vierge Marie 
ont été lues. Elles ont guidé les pas et les prières des 
participants. Un chant sur Saint Antoine a également 
été créé pour l’occasion par Christophe, un des organistes 
de Rocamadour. 
À l’arrivée sur le parvis de la Chapelle Notre-Dame, son 
Éminence le Cardinal Bustillo a béni la nouvelle statue, 
arrivée quelques jours plus tôt depuis le Portugal. Elle 
a ensuite été installée sous la chapelle Saint Michel, 
où elle peut désormais être vénérée.

Une Fête-Dieu célébrée avec ferveur

Le lendemain, les paroissiens se sont retrouvés à la 
basilique pour découvrir comment la vie de Saint 
Antoine fait écho à notre monde actuel.  
Cette belle journée s’est poursuivie par la célébration 
de la Fête-Dieu. Après la messe, le Saint Sacrement 
a été porté en procession depuis la basilique jusqu’à 
l’esplanade Sainte Véronique. Sur le chemin, les enfants 
ont semé des pétales de fleurs, en hommage au Christ 
présent dans l’Eucharistie. Le dais, porté par quatre 
jeunes engagés au service du Sanctuaire, a protégé 
l’ostensoir jusqu’au lieu de l’adoration finale. 
Ces deux journées ont offert un temps fort de prière 
et de communion. Fidèles, prêtres, bénévoles et enfants 
ont vécu ensemble une expérience profonde autour 
de Saint Antoine et de l’Eucharistie.

Sanctuaire de Rocamadour 
Photographies : © Andreaphoto46

Journées Saint Antoine 
à Rocamadour 
Vendredi 20 et samedi 21 juin 2025

avec le Cardinal Bustillo

“Je crois que Saint-Antoine de Padoue nous apprend aussi l’authenticité et la liberté.  
Authenticité parce que c’est un homme qui voulait vivre une vie non pas banale 

et médiocre, mais une vie authentique, cohérente entre ce qu’il disait, ce qu’il 
prêchait et ce qu’il vivait. Et de l’autre côté, il y a aussi cette liberté extraordinaire […] 

Il avait une parole libre […] Il ne prêche pas pour briller, 
il prêche pour éveiller et réveiller les consciences.”  

                                                        Cardinal François Bustillo
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Le 17 juillet 1794, en pleine Révolution française, 
seize carmélites de Compiègne furent guillotinées 
à Paris, offrant leur vie pour le retour de la paix 

dans l’Église et dans l’État. Leur sacrifice, profondé-
ment spirituel, demeure d’une saisissante actualité. 
Cette offrande a été solennellement reconnue par 
l’Église lorsque le pape François a proclamé leur 
canonisation le 18 décembre 2024.
Ces religieuses venaient de diverses régions de France : 
Paris, Belfort, Reims, Compiègne, Évreux, Saint-Denis, 
Amiens, Le Mans, Troyes, Beauvais… Parmi elles, Annette 
Pelras – devenue Sœur Marie-Henriette de la Providence 
– était originaire de Cajarc, dans le diocèse de Cahors.
À ce titre, et alors que plusieurs diocèses avaient déjà 
célébré cette belle reconnaissance, Mgr Laurent Camiade 
a tenu à organiser, le 13 juillet dernier, une célébration 
diocésaine en l’honneur de la canonisation. Grâce à la 
collaboration du Conseil pastoral de Cajarc, de l’Équipe 
d’animation pastorale et avec le soutien de la mairie, 
cette fête spirituelle fut un moment fort pour l’Église 
locale, rendant grâce pour le témoignage lumineux 
de ces saintes carmélites.
Le départ s’est fait de la place du Foirail, dans une 
ambiance recueillie et joyeuse. Une procession a 
traversé les rues en chantant Femme de notre terre, un 
hymne dédié à Annette Pelras. Le reliquaire des saintes 
carmélites, porté avec respect, a suivi un itinéraire 
jalonné d’arrêts symboliques – dont un particulièrement 

fort devant la maison natale d’Annette, devenue lieu 
de mémoire vivante.
Arrivés à l’église, les participants ont pu se recueillir 
quelques instants dans la petite chapelle dédiée à 
la nouvelle sainte, avant d’écouter une intervention 
de Géraldine Fuseau, auteure d’un livre accessible et 
touchant sur Annette. Puis, la messe a rassemblé les 
participants autour de Mgr Camiade, entouré d’une 
dizaine de prêtres et diacres. La célébration, à la fois 
simple et profonde, a permis à chacun de se sentir relié 
à cette histoire de foi et de courage.
À la fin de la messe, les fidèles ont été invités à vénérer 
le reliquaire, un geste libre, respectueux, souvent très 
émouvant.
La fête s’est poursuivie sur la place de l’église avec un 
apéritif offert par la paroisse. Une exposition permettait 
de mieux connaître ces femmes courageuses, qui ont 
donné leur vie par fidélité à leur foi. Stands d’objets 
de piété, images, livre de Mme Fuseau en dédicace, et 
même une reproduction de la petite Vierge portée par 
la prieure au moment du martyre : autant d’occasions 
de prolonger la découverte et d’entrer, à son rythme, 
dans l’héritage lumineux de ces femmes devenues 
saintes.
Mais cette belle fête locale n’était que le reflet d’un 
événement de portée universelle : la canonisation des 
seize carmélites martyres de Compiègne, qui appellait 
une célébration à la mesure de son importance. Ces 

Annette Pelras 
une nouvelle sainte dans le Lot !

Un témoignage de foi toujours actuel : 
la canonisation des carmélites de Compiègne, 
martyres pour la Paix

Broderie représentant sainte Annette 
sur une chasuble de la paroisse de Cajarc
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religieuses sont en effet connues dans le monde 
entier, notamment grâce au Dialogue des Carmélites 
de Georges Bernanos, ainsi qu’à l’opéra du même 
nom composé par Francis Poulenc. Chaque jour, 
les sœurs du Carmel de Compiègne (désormais à 
Jonquières) reçoivent des demandes d’intercession, 
de prières, ou encore de reliques, en provenance des 
quatre coins du globe.
Traditionnellement, la canonisation d’un martyr est 
solennellement célébrée à l’endroit même où il a été 
exécuté et inhumé. Les carmélites furent guillotinées 
à Paris, place du Trône renversé (actuelle place de la 
Nation), et leurs corps furent jetés dans une fosse 
commune du cimetière de Picpus. C’est donc tout 
naturellement qu’une messe d’action de grâce s’imposait 
à Paris, dans la cathédrale Notre-Dame, magnifiquement 
restaurée après le terrible incendie d’avril 2019.
Le samedi 13 septembre 2025 à 12h, cette messe solen-
nelle sera présidée par Mgr Laurent Ulrich, archevêque 
de Paris, entouré de nombreux cardinaux, évêques, 
prêtres, ainsi que de représentants de la curie romaine 
et de l’Ordre du Carmel.
Une procession solennelle suivra le chemin emprunté 
par les charrettes des condamnées : de la Conciergerie 
jusqu’au cimetière de Picpus, en passant par la place 
de la Nation. Un moment de recueillement est prévu 
devant les fosses communes, suivi d’un temps de 
prière dans la chapelle Notre-Dame de la Paix. Les 
vêpres, des conférences sur la vie des saintes carmélites, 
ainsi qu’une veillée de prière aux bougies à Picpus 
viendront clore cette journée de mémoire et de 
ferveur.
Le diocèse de Cahors se devait d’être présent à cette 
célébration solennelle. Un pèlerinage diocésain a donc 
été organisé à Paris du 12 au 14 septembre, incluant 
notamment des visites de la Conciergerie, de la 
Sainte-Chapelle, ainsi qu’une croisière sur la Seine.
Une magnifique manière de fêter Annette Pelras, la 
nouvelle Sainte du Lot !

Claire Millet

Petite reproduction de la relique 
qui sera solennellement vénérée à Paris le 13 septembre
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25ans déjà que le pélé VTT trace sa route à 
travers les chemins du Lot en direction du 
sanctuaire de Notre-Dame de Rocamadour. 

Pour cette 25ème édition les organisateurs ont  vu grand 
avec deux évènements ponctuant le parcours entre 
Montfaucon et Rocamadour.
Mardi 9 juillet, accueillis dans un vaste champ du 
causse près de Gramat, les pédalants ont eu la surprise 
de fêter ces 25 ans avec 3 pièces montées de plus de 
900 choux à la crème. Une prouesse  qui aura mobilisé 
près de 10 personnes pour cuire, monter et transporter 
cette exceptionnelle œuvre pâtissière engloutie en 
quelques minutes par les quelque 250 personnes de 
la caravane du pélé. Une deuxième surprise attendait 
les pédalants jeudi dans l’église de Gramat avec un 
concert de louange donné par Jubilate, un groupe 
qui a pour originalité d'être composé d'une seule et 
même famille, les parents et leurs 9 enfants !

Au total, ce sont plus de 110 jeunes qui ont participé 
à cette édition bien particulière entre Montfaucon, 
Gourdon, Gramat, Saint-Céré et Rocamadour.
Comme chaque année, Monseigneur Camiade a fait 
le déplacement pour célébrer (cette fois à Saint- 
Céré) une messe marquée par la confirmation de 
Madeleine.

Le pélé VTT a aussi été marqué par une soirée de 
témoignage, dont celui de David qui vivait loin de 
Dieu, jusqu’au jour où lors d’un récent pélé VTT il a 
rencontré Jésus, renversant ainsi toutes ses certitudes 
et le conduisant sur une chemin de foi qu'il n’a plus 
jamais quitté depuis.
Le Pélé VTT offre aux jeunes l’opportunité de participer, 
durant leurs vacances d’été, à un événement inoubliable. 
Croyants ou non croyants, pratiquants ou non, tous 
se retrouvent autour des valeurs de partage, d’entraide 
et de fraternité.  Au cours de chaque étape, des temps 
spirituels sont prévus. Animés par des prêtres, des 
séminaristes ou des sœurs, ces temps permettent aux 
jeunes d'approfondir et pour certains de découvrir la 
parole et l'amour de Dieu pour chacun.
Né en 2001 à Rocamadour, le pélé VTT est devenu 
un événement d’ampleur :  il existe aujourd'hui dans 
39 départements et compte chaque année plus de 
5 000 participants.
Plus d'informations sur cette initiative née dans le Lot 
et qui aujourd’hui se développe partout en France : 
https://www.pele-vtt.fr/
Découvrez la chaîne Youtube du 
Pélé VTT - Route de Notre Dame de 
Rocamadour, et ses nombreuses 
vidéos, en scannant ce QRcode.

Pierre-Emmanuel Sudres

25 ans…  Le pélé VTT, 
Route de Rocamadour, 
fête son jubilé. 
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Du 7 au 11 juillet 2025. 
De Montfaucon à Rocamadour



Interview de M. André Décup :
Durant votre vie professionnelle, vous avez dû être 
interpellé sur vos convictions religieuses. 
Comment témoigner face à des non-croyants ?
Patrick Teulet : Nous avons été interpellés en 2006 par 
l’Église, pour réfléchir à ma vocation. Le diacre est le mi-
nistre du seuil. Au seuil est la porte, Jésus est la porte. 
Au moment de l’ordination, le diacre reçoit une mission 
qui tient compte de son état de vie, des engagements 
personnels, familiaux, professionnels, associatifs, en 
Église. Il a pour mission de servir le peuple de Dieu. Il 
est invité à vivre la Parole qu’il proclame, à rendre visible 
le témoignage du Christ serviteur. Le Christ s’approche 
aussi des non-croyants. Le témoignage ne les laisse pas 
indifférents dans leur réalité de vie. Chacun doit pouvoir 
prendre le temps d’essayer de discerner le sens qu’il sou-
haite donner à sa vie. Le temps, la patience, la fidélité, la 
tolérance habitent la foi du croyant, cette foi est chemin 
à la suite du Christ. 

Quelles responsabilités vous a confié l'évêque de Cahors ?
Patrick Teulet : Avec mon épouse, en septembre 2023, 
nous avons rencontré Mgr Camiade. Mgr Camiade a 
souhaité me maintenir dans la mission que j’avais reçu 
lors de mon ordination, notamment, l’accueil et l’accom-
pagnement des personnes vivant la séparation, le 
divorce et le remariage civil pour une nouvelle union. 
En fin 2024 et au printemps 2025, Mgr Camiade m’a 
permis de suivre une formation à l’Université catholique 
de Lyon, afin d’approfondir le déploiement pastoral 
de l’exhortation apostolique Amoris Laetitia, du pape 
François, des personnes et des couples. 
A l’issue de cette formation, un projet pastoral a été 
établi. Il consiste à sensibiliser l’ensemble des acteurs 
pastoraux, prêtres, diacres, laïcs, à l’accueil des personnes 
ayant vécu la séparation et le divorce lors d’une demande 
d’un temps de prière en Église. Un document de sensi-
bilisation sera présenté et diffusé à destination de tous 
les acteurs pastoraux.
Une deuxième mission consiste à accompagner et 
former des couples appelés dans chaque paroisse en 
équipe préparant au mariage  : chemin de découverte 

de sens, de compréhension, de prise de conscience  du 
choix de l’engagement des futurs époux. Lors de cette 
préparation, les futurs époux reçoivent beaucoup de 
richesses de l’Église et réciproquement l’Église reçoit 
beaucoup de la vie des futurs époux.

"Servez avec joie Dieu et les Hommes". 
« Diacre » vient du grec diaconos qui signifie « serviteur ». 
Depuis la restauration du diaconat permanent il y soixante 
ans, les diacres permanents veillent à l’équilibre entre vie 
familiale et mission en Église.
A la fois ministres ordonnés et pour la plupart mariés, 
exerçant une profession, les diacres permanents sont 
de plus en plus présents dans la vie de l’Église. Ils sont 
aujourd’hui environ 50 000 à travers le monde dont en-
viron 3 300 en France et huit dans le diocèse de Cahors. 
Le diacre est le serviteur de la Parole, de la Liturgie et de 
la Charité. Le diacre a répondu à l’appel de l’Église pour 
être serviteur. « Et moi je suis au milieu de vous comme 
celui qui sert » écrit l’évangéliste Luc au chapitre XXII. 
Après un temps de discernement et de formation (cinq 
ans) il reçoit le sacrement de l’ordre par l’évêque de son 
diocèse. 
Le candidat laïc devient par son ordination, un clerc.
Le diaconat est le premier degré du sacrement de l’Ordre. 
Tous les ministres ordonnés de l’Église Catholique, 
prêtres, évêques sont d’abord ordonnés diacre.
Le diacre permanent est présent à l’autel lors de la 
célébration eucharistique. Il proclame la Parole et dit 
l’homélie, il assure le service de la table, il reçoit les 
offrandes des fidèles, met le vin dans le calice et y 
ajoute l'eau, élève le calice à la doxologie, il invite au 
geste de paix et envoie l'assemblée à la fin de l’Eucha-
ristie. Sa présence silencieuse à l’autel est aussi pour 
tous les absents. Le diacre célèbre des temps de prière, 
des funérailles, des mariages, des baptêmes.  On le 
distingue du prêtre par le port de son étole, en biais, 
qui témoigne du Christ Serviteur.
Il est présence d’Église, dans sa famille, dans la société, 
dans sa vie professionnelle. Il apporte une attention 
particulière, au plus fragiles, au plus éloignés, aux blessés 
de la vie...

Patrick Teulet, 
nouveau diacre dans le diocèse

André Décup

Patrick Teulet a été ordonné diacre en 2015 par 
Mgr Simon, archevêque de Clermont-Ferrand. 
Après une vie professionnelle dans le Puy-de-

Dôme, Patrick Teulet retrouve le Lot, sa terre natale, 
avec Cathy son épouse.
Cathy et Patrick Teulet ont trois enfants et six petits- 
enfants. Tous deux originaires de Bessonies, (près de 

Latronquière, à la limite du 
Cantal), ils ont quitté le Lot 
pour des raisons professionnelles et ont vécu à Saint-
Étienne et Riom (Puy-de-Dôme). 
A présent tous deux retraités, ils ont souhaité retrouver 
leur terre d’origine pour mieux profiter de leur grande 
famille.
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Cette année jubilaire fête également le 800ème 
anniversaire du Cantique des créatures de saint 
François d’Assise, qui nous invite à la fraternité 

et la réconciliation avec tous les éléments de la création. 
Une invitation à redécouvrir que respect de l’intégrité 
de la création et respect de la dignité de l’être humain 
vont de pair.
L’écologie intégrale redonne vitalité à la fraternité entre 
toutes les créatures, «  clameur de la terre et clameur 
des pauvres (Ls 49) ... tout est lié (Ls 16) ». Le pape parle 
d’écologie intégrale, comme un art de vivre qui nous 
invite à des relations justes et harmonieuses avec 
Dieu, avec les autres, avec le monde créé et avec soi-
même, afin de redécouvrir avec lui que « cela est très 
bon » (Gn1).

Laudato si’, cette encyclique « sur la sauvegarde de la 
maison commune », a eu un impact considérable sur les 
chrétiens, et plus largement sur les acteurs de l’écologie, 
car « l’environnement est un bien collectif, patrimoine 
de toute l’humanité et responsabilité de tous » (Ls 95).
Désormais nous sommes invités tous les ans au rendez- 
vous du Temps pour la création, célébré chaque année 
du 1er septembre au 4 octobre (fête de St François) par 
de nombreuses confessions chrétiennes. Sa recon-
naissance œcuménique large, s’est progressivement 
développée au cours des dernières décennies, avec 
une reconnaissance par l’Eglise catholique depuis 
2015. Ce temps commence avec la Journée mondiale 
de prière pour la sauvegarde de la Création le 1er 
septembre.

10ème anniversaire 
de l'Encyclique Laudato si'

Depuis 10 ans, notre diocèse du Lot a vu émerger de nombreux fruits de l'écologie Intégrale

Journée diocésaine de l’Ecologie Intégrale : Paix avec la Création 
Dimanche 31 août 2025 à Marcilhac-sur-Célé

Célébrations et prières :

4Tous les ans depuis 2021, une journée 
diocésaine de l’écologie intégrale inaugure 
le Temps pour la création (renseigne-
ments : bcormier1969@gmail.com)

4Plus de vingt messes Laudato si’ dans dix 
paroisses différentes du Lot

4Vêpres de Sainte Hildegarde de Bingen dans 
la cathédrale de Cahors durant le Carême 2025 
(cantatrice  : Clara Pertuy, psalmodies : Ensemble 
« Cantate Domino », organiste : Albertus Dercksen, 
commentaires enluminures : Fabien Revol)

4Intentions de prières universelles pour la création, 
propositions de méditations, marches éco-spirituelles 
(Temps pour la création et Carême)

Plaidoyer et communication :

4Mise en valeur des saints François d'Assise 
et Hildegarde de Bingen
4Projections/débats du film « La Lettre » 
dans les paroisses de Cahors et Souillac, et 
auprès des élèves du lycée Saint Etienne de 

Cahors.
4Projections des trois documentaires « The 

Week » durant le Carême 2025 dans la paroisse de 
Cahors.

4Enregistrements et diffusions d'émissions sur Laudato 
si’ avec Radio Présence dans son programme Visage 
d’Eglise, diffusion des chroniques d’écologie in-
tégrale.

4Expositions sur Laudato si’ (Encyclique Laudato si’ 
illustrée par Yann Arthus Bertrand)

4Organisation de conférences sur l'écologie intégrale 
(Fabien Revol, P. Dominique Lang, Jean-Marc 
Moschetta, P. Jean-Michel Maldamé etc.)

4Publications de nombreux articles de presse sur 
l'écologie intégrale dans : la Revue diocésaine, La 
Vie Quercynoise, La Dépêche, feuilles paroissiales, 
site diocésain et site de la paroisse de Cahors.

4Création d'une page internet dédiée sur le site du 
diocèse et de la paroisse de Cahors : articles, vidéos 
de conférences et d'interviews autour de témoignages 
de personnes vivant une "conversion écologique".
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4Deux paroisses labélisées 'Eglise verte'
4Conseils sur le choix de contrats d'électricité 'verte' 

pour l'ensemble du diocèse
4Stands et jeux sur l’écologie intégrale lors de plusieurs 

rencontres diocésaines et paroissiales

Formations  :

4Formations Christ Vert dans trois paroisses du Lot
4Deux personnes diplômées Animateurs Laudato si’ 

(Mouvement Laudato si’),
4Six diplômés du Campus Laudato si’ (Centre Hélène 

et Jean Bastaire)
4Participations à des fresques du climat et fresque 

de la biodiversité

Collaborations :

4Participation à deux rencontres de la Conférence 
des Evêques de France à Lourdes et participation 
à deux rencontres nationales des REI (Référents 
Diocésains pour L’Ecologie Intégrale)

4Collaboration avec la catéchèse de l’école primaire 
St Gabriel et aumônerie du lycée St Etienne de 
Cahors, la formation permanente des adultes du 
diocèse

4Collaboration avec le CCFD et la pastorale des 
migrants de Cahors

Le Centre Hélène et Jean Bastaire :

Créé par la Fraternité des petits frères 
et petites sœurs de la création et dédié 
à l’écologie intégrale, ce nouveau 
centre installé à Berganty est codirigé 
par l’écothéologien Fabien Revol et le P. Bertrand 
Cormier. Inauguré en 2023, il propose toute l’année 
de nombreuses formations sur l’écologie intégrale 
(en présentiel et distanciel), ainsi que des journées 
écospirituelles et effectue un travail de recherche 
théologique sur l’écologie intégrale.

https://centreheleneetjeanbastaire.fr/

En conclusion :

Nous rendons grâce pour toutes ces initiatives issues de 
l’encyclique Laudato si’, avec l’espérance qu’aujourd’hui 
nous ne pouvons plus faire semblant d’ignorer l’impé-
rieux défi de sauver la maison commune, et qu’« un 
crime contre la nature est un crime contre nous-
mêmes et un péché contre Dieu » (Ls 8). 

« L’encyclique est peut-être l’acte 1 d’un appel pour une 
nouvelle civilisation ? » (Edgar Morin, LaCroix, juin 2025)

Anne Laevens Pons, 
pour le groupe diocésain référent écologie intégrale

A vos agendas :

 Pôle formations :

422 novembre 2025 :  Campus Laudato si’ du Lot 
niveau 2.1 : Agir en temps de crise. De la pratique 
intérieure à l’engagement altruiste
45 février au 19 mars 2026 :  Cycle de conférences 
en ligne : implication des ONG chrétiennes sur le 
terrain de l’écologie
418 mars au 3 juin 2026 : Parcours NOÉ.
411 avril 2026 : Campus Laudato si’ du Lot niveau 
2.2 : Famille et ruralité
412 au 14 juillet 2026 : Session pour les ministres 
ordonnés
425 au 28 août 2026 : Session d’été du DIU d’écolo-
gie intégrale

Pôle Spiritualité :

427 septembre 2025 : Journée de célébration des 
Quatre-Temps d’Automne et célébration de saint 
François d’Assise
413 octobre 2025- 11 mai 2026 : Groupe de lecture 
en ligne des textes d’Hélène et Jean BASTAIRE

411 & 12 octobre 2025 : Retraite avec Maurice 
ZUNDEL, prophète pour une écologie intégrale ?
413 décembre 2025 : Journée de célébration des 
Quatre-Temps d’Hiver
414 mars 2026 : Journée de célébration des Quatre-
Temps de Printemps
415 au 17 mai 2026 : Retraite “Spiritualité paysanne, 
clameur de la terre”
430 mai 2026 : Journée de célébration des Quatre-
Temps d’Eté
426 au 28 juin 2026 : Session “Travail Qui Relie 
(TQR) et Évangile”
420 au 23 juillet 2026 : Camp de jeunes pour lycéens : 
avec Le Seigneur des anneaux, entrer dans l’écologie 
intégrale

Pôle recherche :

431 janvier 2026 :  Journée d’étude “Santé et écologie 
intégrale : Face à l’éco-anxiété et solastalgie”

Informations complémentaires sur les évènements 
organisés : www.centreheleneetjeanbastaire.fr
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Un Chemin de Consolation
au Sanctuaire de Rocamadour 

Le sanctuaire de Notre Dame de Rocamadour et 
l’association «  Mère de Miséricorde » partagent 
la même volonté d’offrir aux personnes seules ou 

mariées et aux familles touchées par la perte d’un ou 
plusieurs enfants avant la naissance, des moments de 
recueillement, de prière et de guérison spirituelle.

Nous avons demandé à Mme Monique Bigou, responsable locale de l’association « Mère de 
Miséricorde » de nous parler de ce parcours et de l’action de l’association présente en France et 
dans notre département.

Qu’est-ce qu’un « Chemin de Consolation » ?
C’est une forme d’apostolat dont le but est de permettre 
aux personnes souffrant de blessures liées à la 
perte d’un enfant avant la naissance d’effectuer un 
pèlerinage pacifiant.
C’est un parcours spirituel adapté que l’on soit 
croyant ou non croyant. Une méditation libre est 
proposée à partir de citations de la Bible et des écrits 
des Saints Louis et Zélie Martin. Il est possible pour 
ceux qui le souhaitent d’être accompagné à travers 
un temps d’écoute en lien avec la mission pastorale 
du sanctuaire. 
Cette démarche peut aboutir, pour ceux qui le désirent, 
à une reconnaissance de l’enfant matérialisée par 
une plaque sur laquelle peut être gravé le prénom 
de l’enfant et une date.

Pourquoi un Chemin de Consolation au Sanctuaire 
de  Rocamadour ?
Depuis plus de 1000 ans, Rocamadour s’est construit 
au fil des siècles à partir d’un pèlerinage à Notre 
Dame. Qui mieux qu’une maman pour réconforter 
ses enfants ?  Les ex-voto sont là pour témoigner des 
grâces reçues et ce n’est pas près de s’arrêter !  
Cette nouvelle proposition s’inscrit dans les nombreuses 
autres démarches animées par le Sanctuaire : parcours 
jubilé de l’Espérance, parcours contemplatif par des 
visites guidées notamment…. Les attentes de nos 
contemporains sont si diverses.

Pouvez-vous préciser les buts et les actions de 
l’association « Mère de Miséricorde » ?
L’Association « Mère de Miséricorde » se veut être une 
aide à l’accueil de la vie. Il existe dans notre dépar-

tement des chrétiens qui, dans l’anonymat, prient et 
jeûnent pour des femmes ou des couples qui font 
appel à l’association par le biais du numéro vert 
national (le 0800 746 966). Il est parfois difficile 
d’accueillir la vie et quand les émotions submergent, 
il est important d’être écouté de façon confidentielle 
et anonyme jusqu’au meilleur de soi et d’être soutenue 
par une communauté de chrétiens.
L’association propose aussi diverses démarches de 
restauration intérieure permettant de retrouver la 
joie en relisant son histoire sous le regard de Dieu. 
Des sessions Stabat sur 5 jours sont proposées à partir 
d’enseignements et d’accompagnement individuel. 
Depuis 40 ans cette association accompagne le deuil 
périnatal quand la paternité ou la maternité ont été 
blessées par cet évènement  d’un enfant qui n’a pas 
vu le jour, la souffrance peut être trop lourde à porter : 
sentiment de culpabilité, image de soi dévalorisée, 
parfois dépression… Il est tellement bon alors d’en 
parler ! Car l’angoisse nait de ce que l’on tait et non 
de ce que l’on dit.

Bénédiction du "Chemin de Consolation" au Sanctuaire 
de Rocamadour  par  Mgr Laurent Camiade le dimanche 
29 juin 2025.



Les Chemins de Consolation, est-ce nouveau en 
France ? 
Il en existe d’autres. Le premier a été créé il y a 10 ans à 
la Sainte Baume dans le Var. De nombreux témoignages 
confiés nous encouragent très fortement à proposer 
ce type de parcours. C’est le plus souvent une étape, 
un chemin de guérison, de pacification et de réconci-
liation avec la maternité. 

Comment vivez-vous cet engagement au service 
de la vie dans notre diocèse ? 
La bénédiction du Chemin de Consolation de 
Rocamadour a été l’occasion de réunir les anciens 
et les nouveaux membres des chaînes de prière, de 
jeûne et d’écoute du Lot et de la Corrèze. A la fin 
de la messe, les membres de la fraternité Mère de 
Miséricorde de ces départements ont renouvelé, en 
présence de Mgr Camiade et du Père Florent Millet, 
leur engagement au service de la vie.
L’après-midi, de nombreux et riches échanges ont 
été le reflet de la grande diversité des membres de 
la fraternité. A partir de parcours personnels qui ont 
conduit à cet engagement pour la vie, un partage a 
permis de découvrir les grâces reçues : « J’ai participé 
avec Mère de Miséricorde à une formation sur l’écoute 
chrétienne, c’était formidable » ; « …la joie de prier et 
jeûner pour quelqu’un que l’on ne connait pas…de 
protéger la vie naissante… » ; « la volonté de participer 
à un apostolat vers les périphéries, comme nous y 
invitait le Pape François » ; la joie de voir ces parents 
peu compris, parfois moqués, qui, au cours d’une 
session stabat, repartent pacifiés et souriants… » ; « j’ai 
pu toucher du doigt que, là où le péché abonde , la grâce 

surabonde » ; « Lors de ma vie professionnelle dans le 
secteur social, j’ai pu me rendre compte que, lorsque je 
me suis affichée » au service la vie, je recevais beaucoup 
de confidences de personnes aux  blessures parfois fort 
anciennes liées aux interruptions volontaires de grossesse. 
Un chemin de libération intérieure a pu commencer ». 
En fin de journée, une participante a fait remarquer 
qu’entre le 24 septembre où le projet a été lancé et le 
29 juin, 9 mois s’étaient écoulés… ! 
Prions de tout notre cœur pour que ce Chemin de 
Consolation du Sanctuaire de Rocamadour soit 
l’occasion pour beaucoup de découvrir l’infinie 
Miséricorde de notre Dieu. 

Propos recueillis par Gisèle Lavayssière

que l’ÉGLISE soit 
présente à chaque 
moment de ma vie.

P UR
 L’Église ne vit que de dons. 
 Donnez sur  
 cahors.catholique.fr/denier  

bon à savoir :
les différentes ressources 

de l’Église pour agir

Le Denier 
Pour rémunérer les prêtres et laïcs 
engagés au service du diocèse.

LA QUÊTE
Pour couvrir les dépenses de fonctionnement 
de votre paroisse : chauffage, électricité, 
assurances et entretien courant des locaux. 

Le CASUEL
Pour financer les frais liés à certaines 
célébrations (baptême, mariage, 
funérailles...).
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C’est à l’initiative de Marie-Françoise et de Pierre, 
un couple de retraités, qu’une aventure mission-
naire s’est déroulée dans notre belle cathédrale 

de Cahors. Sensibles à la vie de ce futur saint donné en 
exemple aux jeunes du monde entier, ce couple proposa 
de faire venir l’exposition des miracles eucharistiques 
répertoriés par le jeune Carlo Acutis. Avec le soutien et 
les encouragements du Père Luc, l’accueil chaleureux de 
Nadine, responsable de la cathédrale, ils ont rassemblé 
autour d’eux une petite équipe de paroissiens très 
touchés par la vie si courte de ce jeune, mais une vie aux 
fruits innombrables et toute tournée vers le Christ.
Une conférence, animée le 6 juillet en l'église Saint- 
Barthélemy à Cahors par Jean Luc Moens (docteur 
en mathématiques, membre de la Communauté de 
l’Emmanuel, auteur de plusieurs livres sur Carlo Acutis 
rédigés en lien avec ses parents), nous a permis de faire 
une  remise à niveau générale sur la vie de Carlo Acutis 
et sur les miracles eucharistiques. 
La petite équipe de missionnaires était bien décidée 
à aller à la rencontre des touristes, à porter la mission 
dans la prière, l’adoration et à se mettre en « tenue de 
service »  : « Voulez-vous découvrir la vie du jeune Carlo 
Acutis ? Les miracles Eucharistiques, de quoi s’agit-il ? … »
Parler de l’eucharistie à des jeunes qui n’ont jamais 
assisté à une messe, à des personnes non baptisées, à 
des personnes qui avaient fait leur première commu-
nion « par tradition », à des médecins non croyants, non 
pratiquants mais « curieux de savoir », à des familles 
aux parcours et visages très divers, à un groupe de 
personnes handicapées… demandait une adaptation 
constante. Une présentation avec un petit échange 
durait 10 minutes environ, chacun repartait avec une 
découverte et peut-être le souhait d’aller plus loin.
Merci Carlo, catéchiste à l’âge de 11 ans, pour ton 
aide, tes phrases imagées qui faisaient « tilt » : l’image 
de « l’Eucharistie autoroute vers le ciel » ; l’image de la 
montgolfière pour le sacrement de réconciliation ; ta 
réponse d’enfant à ta grand-mère qui te demandait 
pourquoi tu ne te mettais jamais en colère : « Mamie je 
ne me mets jamais en colère, car je sais que cela ne ferait 
pas plaisir à Jésus ».
Pour les enfants, débuter la rencontre en leur deman-
dant s’ils aimaient les pizzas, le sport, les animaux... 
était une entrée en matière toute trouvée en leur 
signifiant d’entrée combien le jeune Carlo était proche 
d’eux. 

La fidélité de Carlo Acutis à l’Eucharistie quotidienne 
et au sacrement de réconciliation, puis sa générosité 
envers les plus pauvres, son respect de la planète, sa 
vie simple et humble qui ne s’inscrivait pas dans un 
consumérisme sans limite et, enfin, son utilisation 
d’internet exclusivement tournée vers le bien, tout cela 
touchait les visiteurs très attentifs.
Introduire les miracles eucharistiques était facilité par 
la description du fonctionnement du coeur humain  : 
ce mouvement continuel du sang qui entre dans le 
cœur pour en ressortir afin de porter l’oxygène et la vie 
à la moindre petite cellule de notre corps permettait 
de poursuivre avec cet Amour dont Dieu veut remplir 
notre cœur pour le porter aux autres. Le jeune Carlo en 
était un témoin vivant. 
Certains se recueillaient devant des reliques du jeune 
« Geek de Jésus », près de la Sainte coiffe, et repartaient 
avec des pensées écrites de Carlo pour poursuivre leur 
route, parfois touchés par le sens de cette parole qui 
venait particulièrement les rejoindre ce jour-là.
« Aller aux périphéries » nous encourageait Le Pape 
François, thème que son successeur Léon XIV a repris 
par la suite. Cet été à Cahors, le jeune Carlo nous avait 
bien facilité la tâche. Dans notre belle cathédrale, au 
pied du bénitier, au bas des marches, sous la coupole, 
nul besoin d’aller bien loin. Carlo Acutis, avec sa vie 
exemplaire et son exposition sur les miracles eucharis-
tiques, a facilité de nombreuses rencontres pour « une 
catéchèse », non pas « pour les nuls » selon l’expression 
à la mode dans l’édition, mais pour des curieux, et des 
« chercheurs de sens », entrés dans une église pas seu-
lement avec un guide touristique sous le bras. Ils en 
sont ressortis avec de nouvelles images, de précieuses 
lectures, et de nouvelles interrogations dans le cœur…
Un exemple : cette famille qui a d’abord décliné l’offre 
d’une présentation, mais qui, sur le parvis en sortant, 
a cliqué sur la vidéo « Qui est Carlo Acutis ? » dont ils 
venaient seulement de découvrir le nom. Lorsqu’ils ont 
fait défiler la petite vidéo du « Cyber Apôtre » sur You 
Tube, ils sont entrés de nouveau dans la cathédrale 
pour écouter les explications et faire plus amplement 
connaissance avec ce jeune et « son » exposition des 
miracles eucharistiques. 
Saint Carlo Acutis, prie pour nous !

Gisèle, bénévole à l’accueil

Mission estivale
avec Carlo Acutis 
Cathédrale de Cahors
5 juillet au 15 août 2025

Carlo, son histoire sainte captive petits et grands



Cette année, la traditionnelle fête de sainte Fleur 
se déroulera le dimanche 5 octobre 2025, et 
sera associée à l’inauguration de la restauration 

de la salle capitulaire avec son magnifique monastère. 
Ce site, fondé par les seigneurs de Thémines, et relevant 
de l’Ordre des Hospitaliers de saint Jean de Jérusalem, 
aujourd’hui Ordre de Malte, fut un haut lieu du Quercy 
dans le domaine religieux, politique, social, et écono-
mique pendant 550 ans (1236-1793). Ce couvent 
accueillit sainte Fleur de 1323 jusqu’à son décès en 
1347, la Vénérable Galiote de sainte Anne ainsi que 
de nombreuses moniales souvent issues des grandes 
familles du Quercy.
Ruiné et pillé à la Révolution, le couvent, devenu bien 
public et divisé en plusieurs lots, servit de carrière de 
pierres. Les reliques de sainte Fleur, dont le corps est 
brûlé, sont confiées au couvent de la Visitation de 
St-Céré, puis restituées à la paroisse d’Issendolus.
C’est au bord de la ruine, qu’une association, devenue 
propriétaire, s’est engagée en 2017 à restaurer la salle 
capitulaire classée aux Monuments Historiques en 
1921. 

Le chantier a été réalisé en 3 phases : 
1 - Mise en sécurité de l’édifice et couverture
2 - Restauration extérieure et chaînage
3 - Restauration intérieure et couverture définitive. 
C’est la fin de ce processus de restauration qui sera 
inaugurée le week-end des 4 et 5 octobre prochain 
en l’honneur de sainte Fleur.

Francis Kovacs

Inauguration de la salle capitulaire
& fête de Sainte Fleur 
Issendolus, 4 et 5 octobre 2025

Samedi 4 octobre - Inauguration officielle
415h : Cérémonies de l’inauguration de la restauration 
de la salle capitulaire à L’Hôpital-Beaulieu (commune 
d’Issendolus)
- Interventions des acteurs et financeurs
- Présentation du processus de restauration (diaporama) 
par Stéphane Thouin ; architecte du patrimoine
417h : Rétrospective des 550 ans de l’histoire mouve-
mentée du monastère avec des éclairages nouveaux 
provenant d’archives par René Cénac.
418h : 1ère vêpres dans la salle capitulaire (les premières 
depuis la Révolution et la destruction)
420h30 : Soirée de musique baroque en l’église romane 
Saint-Julien d’Issendolus par l’ensemble Florilâme

Dimanche 5 octobre - Fête de Sainte Fleur
49h30 : Office des Laudes en la salle capitulaire et 
procession – Bénédiction de la restauration et de la statue 
de sainte Fleur	  
410h30 : Messe épiscopale en l’église Saint-Julien 
sous la présidence de Mgr Camiade, évêque de Cahors 
et homélie de Mgr Lagleyze, évêque émérite de Metz.
412h30 : Apéritif au Foyer rural
413h : Repas. (Possibilité repas au Foyer rural sur 
inscription : patrimoine.issendolus@gmail.com. Méchoui 
d’agneau du Quercy et jambon, 120 places maxi).
415h : Présentation et lancement du livre de la vie de 
sainte Fleur édité par l’Ordre de Malte
417h : 2ème Vêpres et fin de la journée

Ce programme est susceptible d’évoluer

Salle capitulaire - 1868

Fin de la restauration des voûtes
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La lettre pastorale
de Mgr Camiade

La lettre pastorale n°10 de Mgr Laurent Camiade 
est disponible auprès de votre paroisse, vous 
pouvez également la retrouver sur le site internet 

du diocèse cahors.catholique.fr
Extraits :
[...] Plus j’écoute mes conseils ces derniers mois (conseil 
presbytéral, conseil épiscopal, conseil pastoral, conseil 
des doyens…), plus je crois important, au cœur de 
cette année jubilaire 2025, de rappeler spécialement 
une priorité à mettre en œuvre dans notre Église 
diocésaine de Cahors, à savoir la stimulation, 
l’accompagnement, la consolidation et le déve-
loppement de fraternités locales missionnaires et, 
plus généralement, de la vie fraternelle dans toutes 
nos relations. Il s’agit de répondre concrètement aux 
appels du Seigneur, de nourrir ainsi notre espé-
rance, mais aussi de témoigner en vérité du 
Christ, Fils unique du Père et notre frère, au 
milieu d’un monde qui ne le connaît plus 
beaucoup mais où Il ne cesse d’agir. [...] 
[...] Le renouvellement de la consécration 
du diocèse de Cahors au Sacré Cœur de 
Jésus, le 24 mai dernier, trouvait ainsi natu-
rellement sa place au cœur du jubilé des pèlerins 
d’espérance. Ce fut un grand moment de communion 
diocésaine. Ce renouveau des cœurs qui se laissent 
habiter et élargir par l’amour du cœur de Jésus est 
un appel à vivre concrètement l’amour fraternel, 
d’abord avec nos frères et sœurs dans la foi, ceux 
qui nous aident à progresser dans la connaissance 
et l’amour du Seigneur, mais plus largement avec 
tous nos frères et sœurs en humanité, ceux auprès 
de qui nous vivons comme ceux qui sont loin, ceux 
qui partagent nos goûts, nos préoccupations et nos 
idées comme aussi ceux qui nous étonnent ou nous 
déplaisent, et même ceux vers qui nous ne pourrons 
pas aller sans une étape de pardon mutuel.  
Dans cette dixième lettre pastorale, au bout des dix 
premières années de mon épiscopat (j’ai été nommé 
évêque de Cahors par le pape François le 15 juillet 
2015), je voudrais dire que mon espérance en Jésus- 
Christ grandit quand je vois ces mouvements de frater-

nité, aussi bien dans les communautés chrétiennes 
qu’au dehors, dans les périphéries existentielles, dans 
les efforts de paix, de compassion, de soutien envers 
les malades, les pauvres, les petits, tous ceux en qui 
nous sommes sûrs de trouver un visage de Jésus : « ce 
que vous avez fait à l’un de ces petits qui sont mes frères, 
c’est à moi que vous l’avez fait » (Mt 25,40). [...] 
[...]Je souhaite cette année qu’une commission com-
posée de quelques prêtres et quelques laïcs aide les 
conseils de notre diocèse à réfléchir en profondeur 
aux changements à opérer dans notre organisation. 
Beaucoup de fidèles, les prêtres souvent en tout premier 

lieu, sont en souffrance car ils sont poussés à se 
crisper en mettant une énergie folle à main-

tenir un système à bout de souffle. Chacun 
croit devoir tenir bon sur tel ou tel domaine 
et tend à reprocher aux autres de n’avoir 
pas les mêmes points d’appui, ce qui durcit 

des clivages. De nouvelles priorités et une 
organisation renouvelée sont à imaginer en-

semble en prenant un peu de hauteur, en ouvrant 
davantage nos cœurs à l’Esprit Saint, avec une grande 
disponibilité de fond. Mais ce qui demeurera et qui 
doit présider aux changements à venir, c’est la frater-
nité chrétienne qui est l’essence même de l’Église : les 
baptisés sont devenus enfants de Dieu et frères de 
Jésus-Christ. Nourris de l’Eucharistie, ils doivent être 
toujours prêts à rendre compte de leur espérance 
d’être intimement unis avec Dieu et de l’unité du 
genre humain, dont la vocation est de partager la 
gloire éternelle du Père. [...]
[...]Les jeunes générations actuelles sont sensibles 
à la liberté que représente la foi chrétienne. Surtout 
dans une société sécularisée, devenir croyant est un 
signe de liberté. De plus, Dieu est souverainement 
libre. Il n’a pas créé le monde parce qu’il y aurait été 
obligé par qui ni quoi que ce soit. Par bonté et par 
amour, la Trinité a choisi de manifester sa gloire infinie 
en créant un monde immense et magnifique. [...]

N° 10 / Juillet 2025
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L'adoration eucharistique

« Mais l’heure vient, et c’est  maintenant où les vrais 
adorateurs adoreront le Père en esprit et en vérité. 
Tels sont les adorateurs que recherche le Père. » Jean 4, 23

L’adoration eucharistique, c'est se mettre en présence 
de Jésus. C'est une prière, un dialogue intime et 
respectueux avec Jésus réellement présent dans le 

pain consacré à la messe : le Saint-Sacrement de son 
Corps et son Sang. C’est un face à face avec le Christ.
Il s’agit de se mettre simplement devant le Saint- 
Sacrement, de signifier par un geste de respect que 
nous reconnaissons être devant Dieu, de le regarder, 
de dire à Jésus qu’on l’aime et de se laisser aimer par 
lui.

Un service de l'église pour tout l'humanité :
« Par l’adoration, le chrétien contribue mystérieusement 
à la transformation radicale du monde et à la germina-
tion de l’évangile.
Toute personne qui prie le Sauveur entraîne à sa suite le 
monde entier et l’élève à Dieu.
Ceux qui se tiennent devant le Seigneur remplissent 
donc un rôle éminent. Ils présentent au Christ tous ceux 
qui ne le connaissent pas ou ceux qui sont loin de lui.
Ils veillent devant Dieu en leur nom ».

Saint Jean-Paul II

Pourquoi adorer Dieu ?
Adorer Dieu est essentiel pour plusieurs raisons :
D’abord, pour rendre à Dieu la gloire qui lui est 
due car il est Dieu.
Puis pour rendre à Dieu amour pour amour. Car 
Dieu est amour. N’a-t-il pas dit à Sainte Marguerite- 
Marie à Paray-le-Monial : « J’ai soif, mais d’une soif 
si ardente d’être aimé par les hommes au Saint- 
Sacrement, que cette soif me consume. Je ne trouve 
personne qui s’efforce de me désaltérer ».

Ensuite, parce que Dieu recherche des adorateurs en 
esprit et en vérité pour pouvoir répandre son amour 
sur le monde entier.
Enfin, parce que l’adoration nous transforme : elle 
permet à l’amour de Dieu de se répandre en nous.

Le mot de Mgr Laurent Camiade :
Le mystère de l’eucharistie nous met en présence de 
Jésus, de Jésus venu sauver les hommes pour les intro-
duire dans le mystère du Père en leur communiquant 
son Esprit. Dans une apparence statique, immobile, le 
Saint-Sacrement, au tabernacle ou exposé sur l’autel 
permet un pèlerinage qui part du quotidien de notre 
humanité et conduit jusqu’à la gloire du Père. « Qui m’a 
vu a vu le Père » (Jn 14,9) disait Jésus à l’apôtre Philippe. 
Contempler l’hostie et adorer la présence réelle eucha-
ristique du Seigneur, c’est se laisser entraîner dans ce 
mouvement intérieur de l’âme qui conduit à l’union à 
Dieu.
Je souhaite que l’adoration eucharistique se développe 
dans le diocèse de Cahors, comme dans toute l’Eglise. 
J’encourage spécialement les groupes d’adoration 
qui, soit se retrouvent régulièrement pour une heure 
d’adoration commune, soit se relaient pour des temps 
d’adoration prolongés assurant une veille devant le 
Saint-Sacrement. Le culte de l’eucharistie, même en 
dehors de la messe, a en effet une dimension ecclésiale 
que la forme qu’il prend doit manifester. Il ne s’agit pas 
d’une dévotion privée mais d’un acte d’amour et de 
communion porté par l’Esprit Saint, dans l’élan de puri-
fication et de réparation qui porte l’Eglise à compenser 
les péchés par l’amour généreux des saints et de tous 
ceux qui cheminent humblement vers la sainteté avec 
la grâce de Dieu. Ainsi l’adoration, vécue par amour et 
dans la fidélité, fait grandir l’Eglise et renouvelle son 
élan missionnaire. 

+ Laurent Camiade

Rejoindre un groupe d'adoration 
eucharistique dans le Lot :
Partout dans le département il est possible de 
trouver un groupe. Les prêtres du diocèse et 
les divers relais d'Eglise peuvent vous commu-
niquer toute information utile afin que vous 
puissiez les rejoindre.

Pèlerins d’Emmaüs, François Peltier, réfectoire de Conques
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Présentation des comptes

Pour la deuxième année consécutive, les comptes 
du diocèse affichent un résultat final excédentaire : 
+65 000 € au 31 décembre 2024. C’est une bonne 

nouvelle, que l’on se doit de nuancer toutefois : le résultat 
d’exploitation reste fortement déficitaire (-523 000€). 
L’équilibre a été atteint grâce à 680 000€ de produits excep-
tionnels (legs, assurances-vie, ventes de biens immobiliers).
En parallèle, si le denier semble se stabiliser en 2024 par 
rapport à 2023, il ne permet toujours pas de couvrir le 
budget des personnes (traitement des prêtres, prise en 
charge prêtres âgés, salaires des laïcs, charges sociales, 
etc.) et le nombre de donateurs et le volume global de dons 
continuent de baisser. Cette confirmation de tendance nous 
engage à poursuivre nos efforts de sobriété et de gestion 
rigoureuse et efficace. Nous devons continuer à rationa-
liser et à valoriser le patrimoine immobilier du diocèse. 
Nous devons également dynamiser et consolider les res-
sources financières existantes et trouver d’autres canaux 
de financement pérennes. Ces défis sont atteignables 
et nécessiteront certainement créativité et engagement 

collectif. Nous allons, en ce sens, créer deux commissions 
pour réfléchir ensemble à ces questions.
En attendant la mise en place prochaine d’actions, nous 
remercions chaleureusement tous les donateurs, l’ensemble 
des bénévoles et des salariés qui œuvrent souvent en 
toute discrétion pour les paroisses et le diocèse. Leurs 
dons, leur dévouement et leur persévérance sont essen-
tiels pour que notre diocèse continue 
de porter l’Évangile dans toutes ses 
dimensions.

Faits & chiffres au 31 décembre 2024

Philippe Pailhé
Econome du diocèse de Cahors

	 dépenses 2024	 recettes 2024
	 Chiffres arrondis en K€	 2024	 2023		  Chiffres arrondis en K€	 2024	 2023

Charges Courantes			   Produits courants
Budget des personnes	  1 174   	  1 252   	 Dons	  1 795   	  2 010   
(Traitement des prêtres, 			     dont Denier	 682	 684
prise en charge des prêtres âgés, 			     dont Casuel	 219	 217
salaires des laïcs)			     dont Quêtes	 657	 648          
			     autres dons	 237	 461

Autres charges et services	  1 303   	  1 393   	 Transfert de charges	  87   	  65
(Cierges, eau, électricité, gaz, fuel,	    	    	 Reventes	  470   	  492
téléphone, fournitures, assurances...)			   Manisfestations et pèlerinages	  179   	  249
Dotations aux amortissements	  571   	  553   	 Loyers et fermages	  119   	  105   
Autres charges	  322   	  308   	 Divers (dont autres produits 
  dont impôts et charges	 117		  et reprise sur provisions)	  197   	  321

Total	  3 370   	  3 507   		   2 847   	  3 242   

Résultat d'Exploitation
hors legs et assurance vie				    - 523   	 - 265   
Charges financières	  53  	  44   	 Produits financiers	  116   	  77   

Résultat financier				     63   	 34   
Charges exceptionnelles	 139   	  972	 Produits exceptionnels	 680	 1 311	
  dont reprise amortissements	 137   	  950	   dont legs et assurances vie	 459	 163
	    	     	   dont ventes de biens immobilier 	  217   	  238

 
  

			     dont reprise provision		  743

Résultat exceptionnel				     541   	  339   
Impôts sur les bénéfices	  17   	  10   		  	
Résultat final				     65   	 98  

Baisse 
des 
donateurs

Evolution 
du denier
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Un legs du pape François, 
les ministères institués : 
un pas décisif vers la synodalité

Dans la dynamique du Synode sur la synodalité, qui reconnaît la responsabilité de tous les 
baptisés dans la vie de l'église, le pape François a institué en 2021 trois ministères laïcs 
stables : acolyte, lecteur et catéchiste.

Ces ministères, accessibles aux femmes comme aux hommes sans distinction, ont fait l'objet 
d'une réflexion approfondie au sein d'un groupe de travail de Promesses d'église, "place des 
femmes et des hommes en église". Sylvie Barth, membre du groupe, a accepté de répondre aux 
questions des Semaines Sociales de France. Nous reproduisons ici cet interview très pédagogique, 
avec leur aimable autorisation.

Pouvez-vous nous résumer en quoi consistent 
ces ministères précisément ?
L'acolyte est au service de l'eucharistie : il assiste le 
prêtre, distribue le pain de vie aux présents, et le porte 
aux absents ; il a le souci de la communion ecclésiale. 
Le ministère de lecteur/lectrice est institué au service 
de la parole de Dieu : il la proclame au cours des 
célébrations, la médite, l'enseigne. Quant au catéchiste 
il est au service de l'annonce enthousiaste de la Bonne 
Nouvelle à tous les publics, y compris les plus éloignés. 
Ces ministères ne sont pas de simples "fonctions" 
mais des engagements publics et stables, reconnus 
par l'église. Ils sont institués par un rite liturgique, 
célébré par l'Evêque.

En quoi ces ministères sont-ils une nouveauté 
pour les laïcs ?
En premier lieu, un changement de regard fondamen-
tal se produit dans la reconnaissance qu'un don 
divin d'ordre vocationnel, se discerne tout particuliè-
rement en certains baptisés, qui leur permet de se 
mettre spécialement au service de la liturgie, de la 
Parole, ou de l'annonce de la Bonne Nouvelle. Outre 
l'ouverture à tous les baptisés en fonction de leur 
charisme propre, la nouveauté consiste également en 
l'institution par un acte liturgique (un rite sacramen-
tal), qui reconnaît et confirme une vocation durable, 
indépendante de la bonne volonté locale, même si 
l'exercice concret du ministère peut varier selon les 
contextes. Ces ministères valorisent donc la vocation 
baptismale des laïcs, stabilisent et officialisent leur 
engagement. Ils s'inscrivent dans une démarche 
synodale de coresponsabilité entre clercs et laïcs.

Et pour les femmes en particulier ?
Ces ministères ouvrent aux femmes des ministères 
traditionnellement réservés aux hommes (acolyte et 
lecteur).
Symboliquement leur place dans le chœur au cours 
des célébrations et ainsi officialisée. Le ministère de 
lectrice peut potentiellement ouvrir vers un commen-
taire de la parole de Dieu en certaines circonstances.
Pour la première fois des ministères dans l'église sont 
ouverts indistinctement aux hommes et aux femmes, 
sans hiérarchie. C'est une nouveauté majeure !

Comment mettre en œuvre ces ministères dans 
nos paroisses ?
L'église de France s'y prépare. Un document cadre a 
été publié en mars par la Conférence des évêques pour 
guider ce déploiement. Des diocèses commencent 
à discerner et instituer. Il reste à mobiliser toutes les 
ressources spirituelles, humaines et ecclésiales, pour que 
cette innovation porte du fruit : formations accessibles, 
accompagnement dans la durée, discernement réelle-
ment communautaire, articulation avec les ministres 
ordonnés.
A chacun de nous d'en parler, d'interpeller nos commu-
nautés paroissiales pour utiliser ce levier concret au 
service d'une fraternité renouvelée. Ces ministères 
peuvent faire grandir une église plus missionnaire, 
plus fidèle à l'évangile, et plus proche du monde.

Propos recueillis par Anne-Sophie de Quercize,
Membre du Conseil administration des SSF

www.ssf-org
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Décès de l'abbé Michel LATAPIE

L'abbé Michel LATAPIE, originaire du petit village du 
Bouyssou, est décédé le 3 avril 2025 à l’EHPAD La 

Miséricorde de Lacapelle Marival, à l'âge de 101 ans, 
quelques jours après son 75ème anniversaire de sacerdoce.
La Messe d'enterrement a été présidée par Mgr Laurent 
Camiade, le 8 avril en l’église Sainte Croix du Bouyssou, 
le Père Jean-Pierre Rigal a prononcé l'homélie.

Né le 12 janvier 1924 au 
Bouyssou, Michel LATAPIE est 
ordonné prêtre en 1950. Il sera 
vicaire à Castelnau-Montra-
tier et, pendant 54 ans, curé 
de Belfort-du-Quercy et de 
Montdoumerc (1951 à 2005).

Nominations
Par décision de Monseigneur Laurent Camiade, 
évêque de Cahors par la miséricorde de Dieu et la grâce du siège Apostolique :

Décès de l'abbé Jean Makaya

L'abbé Jean Makaya est décédé à Cahors le 3 septembre 
2025 à l'âge de 71 ans et dans la 42ème année de son 

ordination sacerdotale. Ses funérailles ont été célébrées 
le 5 septembre en la cathédrale de Cahors, avant son 
départ pour son diocèse au Congo.
Né le 2 février 1954 à Djuma (RDC), le père Jean Makaya 
a été ordonné prêtre le 18 août 1984 à Juma, diocèse de 
Kikwit. Il est arrivé de Langon (33) le 30 janvier 2013, et 
devient vicaire à Saint-Céré.

En 2016, ses problèmes de 
santé (dialyse) ont incité à 
le rapprocher de Cahors et il 
devient curé de Montcuq. En 
2017, il est nommé curé de 
Biars-sur-Cère. Le 31 octobre 
2019, il se retire sur Cahors à la maison des œuvres. En 
avril 2022, il a bénéficié d’une greffe du rein réussie et il 
rentre à la résidence des Césarines à Saint-Céré.

4Exorcisme diocésain :

M. l’abbé Mathias LECLAIR, par ailleurs curé de la 
paroisse Saint-Martin en Vallée d’Olt, est nommé, 
à compter du 1er octobre 2025, exorciste diocésain, 
M. L’abbé Blaise NGANDOUL ayant été déchargé il y a 
un an de cet office et nous le remercions pour les quatre 
années où il a servi dans cette charge.
L’abbé Mathias LECLAIR est notamment chargé de 
constituer une équipe pour mener à bien cette mission 
au service de personnes en souffrance et en quête de 
plus grande liberté intérieure. Il précisera, en temps utile, 
les processus appropriés pour contacter son service.
Il poursuit par ailleurs sa mission de responsable de la 
formation permanente des prêtres du diocèse et son 
activité salariée au conservatoire de Musique.

4Doyenné de Cère-Dordogne :

M. l’abbé Christian DURAND est déchargé, à compter 
du 1er octobre 2025, de la fonction d’administrateur du 
groupement paroissial de Vayrac Il continuera néanmoins, 
autant que possible, à desservir habituellement le grou-
pement paroissial de Vayrac. L’abbé Durand demeure 
par ailleurs administrateur du groupement paroissial 
de Sousceyrac et recteur du sanctuaire du Mont Saint- 
Joseph.

L’abbé Jean-Baptiste DIGEON, curé du groupement 
paroissial de Biars-Bretenoux, est nommé en outre 
administrateur du groupement paroissial de Vayrac.
Ce changement vise à progresser dans la mission donnée 
aux responsables des groupements paroissiaux de Vayrac, 
Biars, Saint-Céré et Sousceyrac de développer toutes les 
collaborations possibles.

4Doyenné de Cahors :

M. l’abbé Christian ROBERT est déchargé, à sa demande 
et pour raison de santé, à compter du 1er octobre 2025, 
de la mission de curé du groupement paroissial de 
Montcuq-Castelnau. Il lui est accordé un temps sabba-
tique de repos, dans l’attente de recevoir de nouveau 
une mission à l’automne prochain.  
M. l’abbé Luc DENJEAN, vicaire général et curé de la 
paroisse Saint-Etienne de Cahors, est nommé en outre, 
à compter du 1er octobre 2025, administrateur du grou-
pement paroissial de Montcuq-Castelnau.
Une équipe de laïcs sera envoyée en mission par 
Mgr Laurent Camiade pour participer à l’exercice de la 
charge pastorale au plus près du terrain (cf. Canon 517 § 2), 
sous la responsabilité de l’abbé Luc Denjean.
M. l’abbé Jean-Robert MINKOKO demeure vicaire de 
ce même groupement paroissial, résidant à Castelnau- 
Montratier.
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4Vendredi 3 octobre : Conseil épiscopal / Adoration 
et messe pour les vocations à la cathédrale
4Samedi 4 octobre : Action de grâce pour 10 ans 

d’épiscopat, 10h30 à la cathédrale
4Dimanche 5 octobre : 9h Fête de sainte Fleur à 

L’hôpital-Beaulieu et Issendolus / 16h30 Fête des 
saintes Thérèse au carmel de Figeac
4Lundi 6 octobre : Rencontres concernant l’ensei-

gnement catholique du Lot
4Mercredi 8 octobre : Conférence sur le document 

final du synode sur la synodalité, Maison des œuvres, 
Cahors
4Samedi 11 octobre : Rassemblement diocésain de 

la catéchèse à Rocamadour
4Dimanche 12 octobre : Fête de sainte Spérie à 

Saint-Céré
4Lundi 13 octobre : 18h15 Messe de rentrée de 

l’enseignement catholique du Lot, église Saint- 
Barthélémy de Cahors
4Vendredi 17 octobre : Conseil épiscopal
4Samedi 18 octobre : Conseil pastoral diocésain
4Dimanche 19 octobre : Fête des tutelles de la sainte 

Famille, Villefranche de Rouergue
4Dimanche 26 octobre : Inauguration de l’autel 

restauré de l’église de Fourmagnac

novembre 2025

4Samedi 1er novembre : Messe de la Toussaint, 
Cathédrale Saint-Etienne de Cahors
4Dimanche 2 novembre : Messe de la Commémoration 

de tous les fidèles défunts, Cathédrale Saint-Etienne 
de Cahors
43-9 novembre : Assemblée plénière des évêques à 

Lourdes
4Jeudi 20 novembre : Conseil presbytéral à Roca-

madour
4Vendredi 21 novembre : Conseil épiscopal
4Dimanche 30 novembre : Préparation au mariage 

et formation des couples accompagnateurs des fiancés, 
Pradines

Décembre 2025

4Mardi 2 décembre : Conseil d’Administration du 
séminaire Saint-Cyprien, Toulouse
4Mercredi 3 décembre : Rencontre statutaire des 

évêques concernant le séminaire de Toulouse
4Jeudi 4 décembre : Rencontre des évêques et vicaires 

généraux de la province, Toulouse.
4Vendredi 5 décembre : Conseil épiscopal / Adoration 

et messe pour les vocations à la cathédrale

Départ en retraite du père 
Jean-Jacques Kerveillant

L'église en France
Le vendredi 18 juillet 2025, le cardinal André 
Vingt-Trois a été rappelé à Dieu à l’âge de 82 ans.
En 1988, il est ordonné évêque auxiliaire de Paris, 
fonction qu’il assume jusqu’en 1999 année où il quitte 
la capitale après sa nomination comme archevêque 

de Tours. En 2005 il devient le 30ème archevêque de 
Paris. Créé cardinal par le pape Benoît XVI en 2007, 
il est élu président de la Conférence des Évêques de 
France la même année.

Le 6 septembre 2025, en l’église de Saint Cyprien, 
toute la paroisse de Montcuq s’est mobilisée pour la 

dernière messe du Père Jean-Jacques Kerveillant. 
Après 24 années à Lascabanes au service des pèlerins, 
mais aussi de plusieurs communes, il rejoint sa Bretagne 
natale pour la retraite, proche de sa famille. 

Dans le diocèse, il a accompagné plusieurs années le 
service du catéchuménat et était un membre actif de 
la communauté mission de France locale. Il continuera 
à rendre service dans la paroisse de Quimper. Les élus 
présents, ainsi que tous les membres des différentes 
communautés paroissiales, ont été marqués par sa 
fidélité marquée d’une grande simplicité. L’évêque de 
Cahors, ainsi que tous les prêtres qui ont collaboré avec 
lui, s’associent à l’action de grâce et lui souhaitent le 
meilleur pour sa nouvelle vie en Bretagne.

De gauche à droite : pères Jean-Robert Minkoko, 
Jean-Jacques Kerveillant, Alexandre Buléa et Christian Robert



Dans votre agenda
Samedi 27 septembre 2025

Journée de célébration des Quatre-Temps 
d’Automne et de saint François d’Assise

14h30 à 22h, Centre Hélène et Jean Bastaire à Berganty
Inscriptions/infos : https://centreheleneetjeanbastaire.fr/

Jeudi 2 octobre
Soirée ciné-débat sur la fin de vie 

avec Jean-Marie Le Méné
Figeac : Salle Roger Laval, 2 rue Victor Delbos, à 20h30

Samedi 4 octobre
10 ans d’ordination épiscopale 

de Mgr Laurent CAMIADE
Messe d’action de grâces à 10h30, cathédrale de Cahors

Dimanche 5 octobre 2025

Journée Mondiale du Migrant et du Réfugié
Messe à 10h30, cathédrale de Cahors, suivi d'un repas partagé

Mercredi 8 octobre 2025
Parcours sur la synodalité - Document final

Présenté par Anne Ferrand et Louise Taupin 
Maison des Œuvres à Cahors, à 20h
Infos : parcours.synodalite.46@gmail.com

Samedi 11 et dimanche 12 octobre 2025

Pain et Bible
Grand Couvent de Gramat.
Renseignement : animations@grandcouventgramat.fr

Samedi 11 et dimanche 12 octobre 2025

Retraite avec Maurice Zundel, 
prophète pour une écologie intégrale ?

Centre Hélène et Jean Bastaire à Berganty
Inscriptions/infos : https://centreheleneetjeanbastaire.fr/

Vendredi 17 octobre 2025
L’exhortation post-synodale

« Amazonie bien-Aimée - Querida Amazonia »
Maison des Œuvres à Cahors, à 20h
Infos : parcours.synodalite.46@gmail.com

Mercredi 5 novembre 2025
L’exhortation post-synodale

« Le Sacrement de la Charité - Sacramentum Caritatis »
Présentation par Stéphane Aubujeault
Maison des Œuvres à Cahors, à 20h
Infos : parcours.synodalite.46@gmail.com

Du lundi 3 au vendredi 7 novembre 2025
Pèlerinage à Rome et à L’Aquila, 

à l’occasion du Jubilé
Email : pelerinages@diocesedecahors.fr

7-8-9 novembre 2025

Congrès Mission à Paris
Conférences, ateliers, tables rondes, temps de prière...
Un covoiturage sera organisé depuis le Lot : inscription 
avant le 10 octobre : 
https://forms.gle/hoz8itD15gzU9U7g8
Contacter l'équipe d'organisation du diocèse du Lot : 
congresmission46@gmail.com

Samedi 8 novembre 2025

L’avenir de nos églises dans le Lot
Lacapelle-Marival, salle des fêtes.
Intervenante : Valérie Barbier, responsable de la commission 
de l’art sacré du diocèse de Toulouse
Renseignements : bcormier1969@gmail.com

Maison des Œuvres, 222 rue Joachim Murat à Cahors
ou

Salle du Grand Couvent de Gramat

JUBILé 2025 : 
Présentation du Concile 

de Nicée 
par Mgr Jean-Christophe Lagleize 

En cette année jubilaire, nous célébrerons aussi 
le 1700ème anniversaire du premier grand Concile 
œcuménique, le Concile de Nicée.
Le Concile de Nicée est le premier concile œcu-
ménique de l'histoire qui rassemble environ 300 
évêques venus de toutes les provinces de l'Empire. 
Il a établi des bases doctrinales toujours recon-
nues par de nombreuses confessions chrétiennes, 
notamment le catholicisme, l'orthodoxie et une 
grande partie du protestantisme.

Vendredi 14 novembre 2025 à 20h

samedi 15 novembre 2025 à 20h


